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112 bombardiers anglo-américains abattus 
au cours d'une attaque contre la capitale de l'Allemagne 

10 navires ainsi que 5 contre-torpilleurs et bâtiments de protection 
ont été coulés, en Méditerranée et dans l'Atlantique-nord 

par les sous-marins allemands 

Londres a été violemment bombardée par la Luf twaffe 

Au cours de leurs tentatives de percée 
près de Cassino, 

les Alliés ont subi de très lourdes pertes 
Grand Quartier Ceneral du Fuihrw. — Le Haut Commandement de l'Armée al lemande communiqua: 
Sur la tel* de pont de N . i o n n . , d* farta* attaque* ennemi— *nt éafceué apr** d* dur* aombats. De» 

t*ntativ*» d* l i n n i m i J» Ir . 'cri ir I* Bu* ukr l imin i"térlé»ir furent annihilé**. Lae b*l*hévist*» qui 
avaient debirque • quelques • ••droit* d* la riv* oue*t du tlauv* lurent détruit* par des aontr*-attacju«* im-
madtata* au s*rr*» d* pr*t. 

moy*n et I* Dniester ainsi qu'a l'ouest du onteatar dana la retion eu nord de 

Le* bombardiers britanniques 
qui ont attaque hier soir Ut capitale 
a l lemand* furent déjà, interceptes 
par de fortes escadril les de c h a s ­
seurs d« nu i t au-dessus d e la par­
t ie septentrvenale de la Hollande 
Les première appareils britanni­
ques furent abattus entre Fiens-
burg e t K ie l L A c h a s s e a l l emande 
a at taqué durant plus d'une heure 
et s a n s Interruption, les format ions 
de bombardiers britanniques. L'en 
nemi a je té tet bombes s a n s précl 
«ton et le caractère terroriste de c e 
raid est Indiscutable. 

Au-dessus de Berl in et les fau­
bourgs du sud-ouest de nombreux 
quadrimoteurs furent descendus 

Sur le c h e m i n du retour, la dé­
fense aérienne s éga lement harceie 
l'ennemi. D e faibles format ions 
d'av.ons e n n e m i s ont éga lement 
1-umbardé les régions de Leipsig et 
<ie Weimar. Se lon les information* 
encore incomplètes reçues à Berlin, 

R A F . a subi une de se s plus 
cu i santes défa i tes d a n s la batailla 

faroa* SUD». 
kam, la* troupe* aliamand** at roumaines opposant un* opiniâtre réaietanoe à l innami qui avanee, 

Entra Proskuroe» at Tarnopol laa Soviet» ont cont.nué * avansar «*ra I* *ud ave» d*a faroi 
ri*ur*a Laa attaquaa aontr* l«* deux villas furent repoussas» aoras aie durs aombats. 

Par une contre-attaque d* noa troupoa dana la région d* etr*dv. la» Soviets ont subi (ta* lourd** 
perte*. 

Au nord-ouest d* Kotvti. la» ooichevistes lurent repoussé*. Au aud-ast d* Vitabak. no* troupaa ont 
maintenu laura poamona contra da nouvelle» tentative» do parcao onnomla*. ont nettoya daa infiltration» 
locale* at influa aux Sovists lai e«.»!»m*nt daa portas sanglant** élevées 

Sur I* resls du Iront d* l'Est h n'a régna qu un* aotivita de oombat leeai*. 
En Italie, lennemi a repris sa* tantativaa d* peroaes pré* de tsss'no Las attaques exeeuteoe pendant 

tout* la tourna* avec da puissantes forces contra la partie est et nord da la localité s* sont brisée* aontr* 
I opin,4 t r t résistance ua la première division da parachutistes qui était engagea Mue I* commandement du 
Lieutenant Général Haidrioh. Le dur oombat detensit da la division fut brilla. >mant appuyé par I n grou­
pée crartillerié placés sous I* commandement du Lieutenanl Colonel Dannngar et du Capitaine Lydeoke. L'en* 
nomt a subi d* lourdes pertes. Aucun événement spécial sur la roata du Iront. 

Au-oXssu» d* ta région italienne, 17 avion* ennemis ont été abattu* hier Le* formations d* bombardier» 
Nord-Amène».m ont survol* |* I l mars la région du Rhin at du Main et ont laneé de* bombes sur plu­
sieurs local,t., particulièrement sur Francfort tur I* Main. Dan* dat conditions d* défense tras diffieilaa, 
neuf avions ennemis turent détruits. 

Au cour* d'un* nouvelle artaqu* terrorrst* sur la capital* du Reich. d*»* la nuit du 14 au 25 m*r», 
le* aviateur» terroristes britanniques ont eubi lea plus lourde* part** : 111 bombardier*' quadrtmotaura 
furent détruits. Dans différent* quartiers habité* dé Berlin de» incena.is *t de* destruction*' se sent P'*> 
dults. La population a subi de* Pertes. 

D'importantes formations d'avions da combat allemands du type lourd ont de nouveau attaqué Londres 
la nuit dernière. L'attaqua concentr.que a provoqué de forte* explosions st d* nombreux incendias qui s'éten­
daient encore on suoerfico au csurs dé I attaque 

Quelques avions d* harcèlement britannique* ont survolé la région frontière de l'Allemagne oc­
cidentale 

A l'aube du 74 mari, u* bâtiments d* protection d* la marine d* guerre ont ooulé dana la Manche, 
deux v*d*tt*s ranidés bntann.-iues at en ont endommagé deux autres ai gravement qu'en peut eeeompter 
leur part*. I l * ont an même tauips repoussa plusieurs attaques infructueuses ds bombardier* d* ehaa**. 

Des soué-marina allemands ont coulé au cours d* dura combats dans l'Atlantique Nord et dan* I* 
Méditerranée 10 nav.res iaugaant ensemble 46.000 tonné*, faisant parti* d* convois, ainsi qu* t contre-tor-
pill*ur» at bât.ment» d* protection, lia ont abattu en outre troia aviona ennemie. 

« Le ministre du Travail a pour lâche 
de construire un socialisme national, 

positif et réaliste en France * 
déclare M. Marcel Déat dan» un discours radiodiffusé 

U. STOJAY 
le nouveau ehel du gouvernement 
honyrem IPh S ipho) 

LES GREVES DE MINEURS 
EN ANGLETRRE 

ml isastion ni mu TSSIT» de la justice eocuv-ioet* unique* et le* comité* sociaux 
a a u l î e U f ï ï F T u S.T manient , qu'il*'** donnent a l* multiplicité d* leur* 
? S u r e n t v e t u Y ^ i aura e ^ » u . t e , > a i * , t a c a * . . _ l l f a u t q u . Isa famil le , pro-

de la main-d'œuvre 
truire le socialisme 

tlonal positif et 
Ce ne sont de* théorie* et ^ l ^ l r r 8 " ' - • 

compris l'an. 

Parla 24 — Parlant o* soir a 
cro d* ia radiodiffusion nationale 

T r s ^ s u V l f ^ c e f VÀst* m m V r e ^ u i V « T l e m e n t " : . ' S r ë l t ' d . * ™ \ Ï T ™ ^ » ^ » » £ . £ „ 
• « r e t i i r ê ' " é t a t au TravaU et à la adressai des aemoncee et de* sermon» l» ib* k m * 
Solidarité national*, a expose dan» . 
quel eapnt U •'efforcerait de remplir L e $ | 0 u r t t S DrODieBCS 
ea tàcne 

« L* ministre du Travail a pour 
tèche déaormal*. aan* discussion pos-

Islble. * dit M: Marcel j ^ » ^ , ^ ! L - . t tent lame politique e*t enfin 
Je i - i - i - I vaincu, nous ne tolérerons pas da-

prlnclpea oui inspirent cette action . ! - -—-• • - - - ^ p " , ^ - , , ^ ! 

implacable* 
31 la Franc* n eet pa» .ocialiat* et Mal» on 
communautaire. «Ile est perdue '?„•' 

L'Allemagne supporte héroïque-1 tant L, Allemagne BU(iiwim „ « . V . M „ - ri„mnnH» a 1A PM 
ment un effort prodigieux P*™^™™'* ï f ï ï 
q u e l l e a *uffissxnment pou»** as rt-.?on travaj . a 1 m 

tisnie occial. J* 
ne dlff 

d'abord iea 
main-d'œuvre. 

attendra de moi aucune 
ue Je ne trouve ni exorbl-

scandaleux que l'Allemagne la France de l'aider par 
eure ou toute* le* 
es sont'Jetée» dana 

pour la défense commune 

nouveau syndlcaUiame est la bas* 
fondamentale de la vie corporative, 
on a rendu aux ouvrier* leur* Bour­
se* du Travail. Nous îegallssroo* d* 
mémo le fonctionnement de* Unions 
locales» et de* Union* département». 
'.es Nous verrons ensuit* sur 1* tri­
pla plan du patronat, do* technicien* 
et de» ouvriers S raccorder les raci­
ne* d* 1 arbre corporatif, avec i'etflo-
reaoane* du Conseil Supérieur d u 
Travail Dont ou voudra bien noter 
qu avec le Ooneell «upérieur da 
1 Economie et le Conseil national de 
la Corporation pavsann*. il offre l a 
preformation. combien »ugg**tiv*. 
d'une Assemblé* valable où a e x p n -

elle un Prolétartatis"JP*c t «* " c o J m T Quant aux imodallt*. d* c« o c « - t m « n u > I l t en leur variété le* pouvott» 

r^u7 Be7nn.-On-T. l t Teinarquer que, Arruiterdam. 28. - l U u t j r » ^ i S ^ ' u ^ b ^ r ^ S r ^ V t mors" 0 - * ! ^ ^ a » * « « ' n 7 « ^ 1 ^ ^ V ,Fran1.U™u Vraiatl " ' 

- K ' " " " * ""' " ' " " ^ — ^ ! " u à 1 . h
u

e T o r x ^ l r r o n t 3 l d û ^ r r ^ i ' ^ ^ e n « , ^ q u , n o u s avons S S ? . i e s ^ S ^ V e x S « s r n Ï Ï . ï l e q W 
».ri»ii*»«viMsii";"'° porte* par auite de* conflit* ! e d r o l t a e d i r . . i t aociallsme n'eet 

chasse de nuit s été s e n e u a v j m e n . l l n t e r v e n u # <»,,„, l'industrie o n « b o n - D a s œulement le but et la 
entravée d a n s 1 exécut ion de l a t t a ln i*re. Le nombre des grévistes eet f e t t e onierre il est la condit 
que qui a échoué complè tement . leattmé à plus de 60.000. 
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La question juiYe et raciste: LA G U E R R E EN E X T R Ê M E - O R I E N T 

De problème Juif, preter.d 
D r Quesroy. n'est pas a d e o i ^ n r r I 

25. — 

Quest ionne a propos de ce oro-
bieme. l é m i n e n t radiologue P. F 
Qutsaoy . a bien voulu donner 
s o n avis La place manqua 
qui permette de donner, avtc 
leurs développements , les argu­
m e n t s pert inents doni n e taye sa 
t h è î e quand il s e r e l i s e à ne con-i 
s .derer le problème de la race quel 
s o u s l'angle de la question 1uive...| 

Tokio 
avec »-. 

formations nippones et 
nationales hindoues ont 

aiqueeî. û ne revête pas La même un-1 réuesl s proçresser Jusqu'à un point 
poi-tance qtie dans le But) du pttM ? u u â » c e u * ai lométre. a peine de 
lu m ê m e d a n s le Centre Les c a . i - , ! a 1 « s e ennemie de Tamou. 
«es principales sont , sans conies te | p ^ , dènèche» parvenues en der-
d une part le culte de la race q u mère minute du front disent que 
n est plus qu instinctif chez nos p/> u chute ae Tamou est imminente 
pulat ions. m a i s qui existe encore et De ce fait, le* Nippons «ouvrent 
d autre part, les diff icultés que r e n - i | ; " , , J , ° u . ! , , , ; 
contre le Juif chex « o u quana U ; J » ^ » , ^ ' 

LA CHUTE DE LA BASE ANGLAISE 
de Tamou est imminente 

paraissait très me-

Remanienjent 
dans le commandement nippon 

lo des av ions all iés 
qui ont participé 

à l'attaque contre Berlin 
ont été perdus 

ESTIME-T-ON EN A L L E M A G N E 
Berlin. 28. — S i le c o m m u n i q u e | D . C A . violent et cont inu. D e s bom-

al lemand annonce la aes truct ion ibes explosives et incendiaires o n t 
de 112 appareils britanniques lors été Jetées sur Londres L'attaque 
du raid terroriste de vendredi soir. 
alors, déclare-t-on à Berlin, les per­
tes globales de l'adversaire doivent 
dépasser de M % c e chiffre dans 
lequel ne sont év idemment pas com­
pris les av ions e n d o m m a g é s et ceux 
ayant subi de lourdes pertes en 
h o m m e s d'équipage sur le c h e m i n 
a u retour. O n peut affirmer que 
l 'ennemi a perdu au moins 20 % 
des apparei ls m i s e n l igne Ce son t 
les pertes les plus é levées que les 
formations assa i l lantes o n t s u b i e s , c m0Tt. e t B k | e « s é s 1 LaOU 
pendant d e s raids noc turnes e t e l l e * 0 

feront sûrement déchanter les Aa- r 

g*evA»xtéric*jns qui. récemment « f l i L a o n au cour» de ls soirée d* Jeudi. 
core prétendaient que la chasse laux environ* de aa heur**., a provo­

qué la mort de six personnes. On 
compte hui t blessés. Les dégâts ma­

lcette guerre. _ 
me de 1» victoire européenne. Et pour 
la France il es t la condition de l'uni 
té retrouvée et maintenue, eana la 
quelle U n'y a plu* d'avenir 

C'est Marty qni prendrait 
le pouvoir en France 

qu elle»' «oient conforme* a l'en 
.a plus atrlcte. La Jeunesse de Fran- Ceat l'avenir, un avenir p**> teue-
ce dott loaiauement aaeumer, s u l m e n t lointain, ai on 1* v*ut bl*n. 
service du paye, une charge qui lui |Dan» l'Immédiat. M faut rtWay «aessjd 
revient comme un honneur. 

Le gouvernement s fixé au 1» avril 
la date l imite de l'amnistie aan» con­
dition* dont peuvent bénéficier le» 
réfrsctaire*. Apre* quoi il» n'auront 

e *e soustraire S 
vaut l'accomplir 

d* bonne grâce, et avec une bonne 
conscience Le régne de* malin» *t 

.des embusqués doit f 
Quant a i 'éventusllté d'une réarur- n e seront pas seule S 

rect.on de la ploutocratie capitaliav IL« Socialisme commence par le pa: 
te a la mode anglo-américain* qui tsge des peine*, nous veillerons en-
signifleralt pour le travail françaieIsuite a la répartition de» Joies. Mai» 
le plus gnomlnleux des svertia*e-]ç'er i est une déjà que de ne plus 
ment* Je Ta repousserai* si elle noua; vivre comme un hors-la-loi ou com-
était offert*, parce que Je euia socis- m e u n égoïste mleérsble. comme un 
liste. Mal* cette échappatoire n'est |p rtvl légle méprisable, dont la vie est 
plus permise aux expériences con*er - i u n vol nermanent au détriment de* 
vatrlce*. C'est Moscou qui commanaeIpi , ,„ fa'ble* et des moins pourvue 
à Alger, c'est le Bolchevisme qui d é - | C e ( s t une Joie que d être en sa u s . 
oarquerait demain avec le* troupesltion comme en sa famille, à son rang 
gaulliste», c'est Marty qui p r e n d r a i t ^ a aa tache, dans l'ordre et dana 

ouvolr en France. ^ ll'amltlé. 

gagner as vie. En toute u n * eérle de 
secteur*. ie* •alair** i n t été déblo­
qués D'autres catégorie* suivront 
san* doute. Mais plus qu* le* aug­
mentation* en espèce* e> mptent le* 
rémunération* en nature C'est ici le 
domaine immense de i s solidarité, ou 
le ne m'engage pas ujoura Lui. 
Mal» le tempe est Proche oq le mè­

ne* maiins *t t , , r sestra, , u w n . ptstsar* do terme. 
inir. Lee n s i i B . n n l l r r l r Hin ni»iniTie ou bien l'hoinns* 
, ° . t L Î ^ Î 12^1 n * noonrir* plas le métier. 

Tout nent être sawii si... 

e pouvoir en rrance. 
Je comprends le* rsvsons et le* ré­

ticence* de* ouvriers, a pounrulvl La Charte du Travail 

Sofia bombardée 
Sofia. 25. — La presse de ce ma-j 

Un publie le communique officie 
su ivant : t Le 24 mars , les appa­
reils e n n e m i s o n t exécuté un raid 
terroriste sur la capitale bulgare. 

Cela suppose que cette nst lon s'or­
donne e t s'articule eur le plan des 

_ métiers Nous poursuivrorj». nous sc-
golsme et nndiHérencrde*• célererons cette •« ' • • . eh place de la 

autres catégories sociale*. II est un-:Charte, al bien entamée ptr me*, pre-
niviifhiJTrie ,™ oonvamere t>ar d au- déceseeurs et ami». M. Blchelonne et 
poesibli nvaincre v̂mr o^ajj- ^ aniulJ^.^rnx n lAnt a u e i e , gyndi-..incre par d atu déceseeurs et ami*. 

' a r g u i i e n u qu* ceux d'une réall- M. Chasselgne. 11 faut que le 

core. prétendaient que 
a l l emande avait dé f in i t ivement é té 
évincée. 

Aven anglais 

travers la montagne, 
d.rectemeut Tamou et 

base ennemie d'imphal 
dans la province d'Aasam La con­
tinuation de l'avance nippone sur 
cette route va compliquer singuliè­
rement la tache des Britanniques. 
une seconde colonne de troupes nip-

'hindeue*. partie de .la localité pO-h 
•ron 

s agit de vivre aux crochet» -du 
peuple. 

Pour le Dr Quesnoy. le proo.emu 
Juif doit se résoudre s implement 
par des mesures d e police Tanau> 
que le problème de la race doit frontière de Tëugzon. marchant éga 
s'inscrire d a n s ies iOis et dans at»|1*ssv»nj sur Impnal en longeant le 
i . , , . t l j „ , t »,,.„ m t , a ia aortes l ' e u v 'e Mampour. Les deux routes 
d i R é u n i e N o u e oe'iLie d o i t ^ é l e i n i o n t ^ e u * * ! . M rejoignent S quel-
d a peuple. Notre p e i r p i e a o ï t etrei v , œ : U e s d'Impnal. 
instruit des résultats néfas tes auii 
a m e n e n i ia dégénérescence d u o l Ainsi, le centre c e gravité des 
peuple quand il tolère les me lançes eomoats sur la frontière nmdo-blr-
j - -__JT.wTv,"r, ,T»" IVIr,tr. -v»im P mane s'est manifestement déplace 

Amsterdam, 26 — Selon une dé­
pêche Reuter, un communiqué du 
minis tère de l'Air britannique an­
nonce que 73 avions o n t ete perdus 
au cours du raid exécuté vendredi 
sur la capi ta le du Reich. 

L'attaque contre Londres 
Amsterdam. 28. — D'après le Ser-

.eisuro Fujiye a été" nommé' corn- v,ce d'Informations britannique. 
mandant en chef dea armées deli'aie-rte aérienne a été donnée ven-

• ^ ^ ^ - . ^ V l r t r e o l soir à Londres. Peu après. 
alerte, on a entendu un feu de 

l B e t e t le Ueuti 
oht Chimomurs commandant 
chef de* armées de l'Ouest Le mi­
nistère annonce également la nomi­
nation du l ieutenant général Hlko-
aaburo Hâta en qualité de directeui 
de l'école de guerre et celle du lieu­
tenant général Itchlro Chltchlda 
comme recteur de l'Académie des 
sciences militaires. 

l'indiquer 
aériens exécute* ces 

s i l ier de se s ascendants l e s t 
core p lus de sa progéniture : c é s t 
pourquoi il peut être ramené e i - ' tours-ci par les Nippons sur Tamou, 
t ièrement au cul te de s*, race mal - l imphal et Parai 
« r e la politique inconsidérée et m:n- L . r a l t q u e n û t w d e m mauvaiae» 
telliérente des * Impériaux Fran-1 conditions de terrain, les Nippon* 
çai» ». Il faut lui apprendre â ce; aient réussi a avancer aaaez rapide-
peuple encore s a i n qu'une po . i t iquelment sur le sol Hindou est du. décla-

—* le» milieux militaire* locaux. I 
on par i adver 
pooue. Mount-
t iena 

I poussée principale nippone en par-
Itant ou secteur d'AXyab le long de 
lia cote, vers Chlttagong avec des 
opérations aimultanea» dana le mas­
sif aïontagneux de Chine et aan» le 

I nord de la Birmanie septentrionale. 
'Lucvcrsaire semble avoir été sur-
i pr.» par l'oifenslv* nlppo-hindoue 

imDénaie et cokmisair .ee n'impit-irent le» milieux mil i ts 
que pas. c o m m e on le »Ui laisse en-1 un» tsusse J P I ^ - t - t i o . 
t sndre. la compénatrat ion r e c i p r o - 1 1 i i ; t ? n semble s l t r s a 

Prorogation de la loi 
prêt et bail 

Stockholm. 3S. — On mande de 
Le projet de loi proro-
eau pour un an la loi 

e prêt et bail a été adopté vendredi 
par la Commission des Affaire* 

trangêrea dea 1» Chambre dea Re-
reaentanta. après . qu'un amende­

ment déposé par le représentant 
Wadaowrtn. eût été repoussé. 

tériels sont imposants. Près d une 
centaine de maison» oht été détrui­
tes ou endommagées. 

Près de 2 millions 
tfHlndous sont morts 

de faim 
La presse berlinoise t'occupe d 

On a identifié une première viGtime 
de Petiot : son amie Louisette 

C'est, oira-t-on une entrepris* au­
dacieuse et ungui'.èr* que de pré­
tendre promouvoir 1* Socialisme S 
i heure de* i a — i m i n u i t » tragique*, 
et des divisions « i sa i 'é iés* l i a i s Jus­
tement le péril et la aouftranca n* 
peuvent plu» tolérer le moindre dé­
lai. C'est dans l'àpreté du mal que 
noua trouverons ia force d'appliquer 
le remède. Nous allons, à n o n pss 
douter, ver* le* Diu* formidables pé-

pétlea de cette guerre tttaneaque. 
noua entrons vraiment dan* la 
guerre, nous alloua eoutfnr beau-
couo Cela n'aurait presque plus 
d'Importance *t noua entrions ensem­
ble dans oette épreuve, comme au­
trefois, au coude a coude, dana l'en­
fer de la Somme ou de Verdun. 61 
nous en sommes encore capable*. 
tout est sauvé, et la seule certitude 
qu'un ordre nouveau peut et doit 
è tr e construit devrait aufiir* a ra­
nimer les énergies, » refaire un* foi. 

UN R A B A T T E U R » A ÉTÉ INCULPÉ 

Auxerre. 25. — On a pu identi­
fier la première vict ime de Petiot, 
sa maltresse * Louisette ». 

On sa i t m a i n t e n a n t que la mal­
heureuse est originaire de la Meur­
the-et-Moselle Louise D e Laveau 
était n é e en 1900. Elle serait deve­
nue la maitresse de Marcel Petiot 
en 1924. Elle a vécu au 77, rue Car-
not. à Vil leneuve-eur-Yonne, d e 

ult ime mai l lon de la cha îne tratjl 
que, qui e s t actuel lement hospita­
lisé a cause d'une blessure au pied 
Après avoir déclaré qu'il chois is ­
sait comme avocat M* Peyroles 

Les loyers des ouvriers 
français en Allemagne 

Les travail leurs é lo ignés sont 
non pas exonérés de leurs loyers, 
m a i s protégés contre toute act ion 
en evictic. i Toutefois , ils doivent. 
se montrer de bonne foi et payer 
leur dû s'ils son t e n mesure de le 
faire. 

Pour tous rense ignements com­
plémentaires , les fami l les des tra­
vail leurs français e n Al lemagne 
peuvent s'adresser au service Juri 
d.que du commissar ia t g é n é r a l 63 
rue de Rome, à Paris . 

chiffres donnés par le ministre b r i - ] w p t ; € m b r e 1924 à Janvier 1926^§uel 
tannique des Indes Amery au s u J e t l q U e s s emaines plus tard on neîtrou-
des décès dus à la famine p a r m i j v a ( t piu* aucune trace d'elle. S 
les Hindous du Bengale . u parait certain que le t émoin 

L . . V o . l f c « l * r a n s u i t t r . . * ! ! » " S ^ . t . H Œ . ' â ï , ' 
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que de races. 

Des prisonniers malades 
rapatriés nippo-h 

nord dt Pari», 25. — A minuit , est arrlveidan» le secteur s u nord de Port-
*n gare de Lyon un train sanitaire Wnite ver* Tamou L'avance rapide 
avec 238 malade* dont vingt cou-la été favorisée également par le fait 
chè* et sept aliénés Ces malades ont {que Mountbatten a retiré une partie 
été dirigé* BUT les hôpitaux Vllle-lde ses troupe* de cette région pour 
maux e t Val-de-Orèce Iles mettre en sct ion sur un autre 

Amery avai t d'abord 
Chambre des Communes que le 
chiffre des décès dus à la famine 
et aux épidémies au Bengale éta i t 
au total de 83.000. tandis qu'en mè-, 
m e temps (Ses g e n s vivant à Londres 

nul lement ant i -angla is ont dé­
claré publ iquement que le nombre 
des décès provoqués par la f a m i n e 
et les épidémies au Bengale seule­
m e n t s'élevait à IX mil l ion. Quatre 
moi s après sa première déclaration, 
Amery a fait connaî tre que la mor­
talité totale anormale par suite de 
la famine et des épidémies ne dé­
passai t pas dans les cinq derniers 
m o i s de l 'année 1943 un mil l ion 
d'hommes. 

Depuis lors, cont inue le journal Le Conseil des Ministres 
hongrois s'est réuni 

LA NATIONALITÉ MAGYARE A ÉTÉ RETIRÉE 
AUX MINISTRES DE HONGRIE A STOCKHOLM ET A MADRID 

Budapes t 25. — Le gouvernement ! la Wimelrnstrasse, oe pays devient 
a tenu vendredi à 16 h., un Consei l une puissance qui montrera c e 
de ministres , s o u s la présidence du'qu'el le peut et c e qu'elle veut d a n s 
premier ministre Sto lay O o y a i s a contribution à la victoire d u i a ç g j ^ - e t yeme,. l ' impression e n 
discuté la nat ional i té de diverse* cont inent . donnant un chiffre apparemment 
personnes et plusieurs question* 1 Les aff irmation» de Moscou o n t U x a c t , que cela serait du aux recher . 
d'urgence. Les mesures r e l a t i v e s ! e t e r e i evee» avec Intérêt et ta p e r - c h e s so igneuses d'un organisme offi-
entreront prochainement en v i - j o n j i s l i i é cxxopétente du minlstèrejciel . 
gueur. des Affaires étrangères du Reich a' 

En a tra­que 
ver* tout le paya la contagion cha­
leureuse de nos esspéraivoss rajeunie*. 
i* demande aux travailleur», aux 
syndicaliste*, aux socialiste* d hier 
et d abord aux révolutionnaires na­
tionaux qui depuis 1940 ont mené 
le plus nécessaire e t 1* plus difficile 
des combats, d* m'alder. tout d* 
suite. S ranimer la flamme. 

Le Ministre confirme 
les trois principaux points 

de son discours 
Part*. 25. — M Déat. ministre d u 

Porchon a é té placé sous m a n d a t • ! * , * » d e ^ P ^ e I s e ^ e » i * x » d 7 à P a -
de dépôt, il sera vraisemblablement 1 r l s ]-,»„* 1 ensemble ses déclarations 
ecroue a la prison de la S a n t é d a n s . » sont inspirée» d* celle* qu'il a 
le courant de la semaine , h m o i n s faite» vendredi *olr dana son di». 

fert. 

Petiot aurait pris le maquis 
en Hante-Savoie 

mer en troi* grands point». S «avoir : 
1 utilisation d* la main-d'œuvre fran­
çais* en Allemagne et dan» l'Indus­
trie français* s u ««rvice^de VAlle-

agn*. _ nouv*ll» réglementation 
en matière de «alalre* S adapter au 

. „ _ „ „ _ ~ . ,-,_ — o n j . . . . ooùt de la vK et un* introduction 
Annemasse . 25. — On m a n d e au, r a D i d * de la Chart* du travail. 

que Petiot annonça fro idement : |« Cri d u Peuple » : D e s i n f o r m a - | g ; u U Y'anpilcatlon de meaure» *o-
Louisette ne reviendra Jamais (fions qui sembleraient se préciser cf*Je»' réell** permetti* d'inculquer 

tendraient à prouver que le trop 1 et d'approfondir au sein d u peuple 
P ï f i n ' p e c t e u r H e m i s . au cours de I f a m e u x ' d o c t e u r P e t i o t ' s e r a i t pré-jfranca\* en général • * _ * , * » à * H 
s o n enquête, a .pu avoir la preuve 
que l'amie de la v ict ime desisjnee 
sous le prénom de Oermalne . est 
mariée et réside d a n s une petite 
c o m m u n e des environs de Sens . 

L'inspecteur a regagné Auxerre ou 
il va poursuivre se s recherches. 

Les lettres anonymes affluent 
Paris 25. — Le cornmissaire Mas-

su, chef de la brigade criminelle 
de la police Judiciaire, a poursuivi. 
ce mat in , l 'examen des différents 
objets, pièces de l ingerie, photogra 

l'armée de "libération h indoue se iph ies , papiers divers etc. , sa i s i s 
trouve sur le territoire de 1 Inde e t d a n s l'hôtel de la rue Lesueur. e t 
marche sur Manipur. Pour ne pas qui doivent contribuer a 1 identifica-
devoir se prononcer sur ce t te nou- tion des vict imes, 
velîe. qui n'est pas précisément en- Le magis trat a. d autre part, étu-
courageante pour l'Angleterre. Ame- d l é a t tent ivement les lettres qui n e 
ry a médite un nouveau coup et a cessent de lui parvenir. Bien qu'ano-
declaré Jeudi a le, Chambre d e s | n y m e s pour la plupart, elles sont 
Communes que, d'après une nou- susceptibles de fournir d'utiles ren-
velle du service public de la santé s e i g n e m e n t s 
au Bengale . 688.844 Hindous é ta ient 

fameux docteur i-etiot serait pre- irançai* «11 B<»i«i~ «» - ~ — • " • - • -
r e n i e m e n t refngié en Haute-Savoie, en rjerticuller la fol en la révolu-
d a n s un c a m p de refracta+res. S e - * " » européenn*. 
Ion des t émoignages qui restent à | C'est ici qu'apparaît 1* rôle d'un 
vérifier, i a présence du tueur de la |Btat digne de ce nom. C'est a lui 
rue Lesueur parmi les terronstes ien cette grande construct ion d etre 
serait vraisemblable. S, e e . J ^ l a ^ ^ harr2on^^°ead .?f , ïrt i e?t: 
g n a g e s se vérifiaient, 1 affaire de la , q u ^ n Q u u f , u t tranche aou-
rue Lesueur prendrait une s ignif l - veralnement et décide, sans laisser 
cat ion politique que certains o n t porter atte int* à «on sutorlté né-
déjà voulu escamoter. 'ceasatr*. 

morts au cours de la dernière fami­
ne. Le but de cet te nouvel le trompe­
rie est clair. Amery voudrait faire 
croire que la famine a été depuis 

L'ancien consul hongrois Brasso I n o t a m m e n t soulxgné une nouvelle 
Roumanie-Zi iahi Sebess a é té n o m - l a e ) Radio Moscou selon, laque.'.e 
m* chef de la sect ion de la Pressai t 1 opposit ion hongroise s parait 
d u ministère des 
gères . 

Crtoroemenf d'une lourd» bombe sur un avion allemand. 
' i P h Belgapress) 

Baisse de la réserve 
d'or des États-Unis 
Amsterdam, 2*. — La Trésorerie 

daaj Etats-Uni* s fait connaîtra ven­
dredi qu* la réserve d'or des Btsts-
Unks avait bslsa* de plu* d un mil­
liard d* dollar* pendant l'année der­
nier*, principalement a la *ulte 

UN ACCORD D'ASSISTANCE 
ENTRE LE CANADA 
ET TCHOUNG KING 

Amsterdam. 88. — On mandé d'Ot-
tavra au service d'informations bri­
tannique que le premier ministre 
canadien Mackensie Klng a annon­
cé vsndredi qu'un scoord d ssolstan 

réciproque a v a i t été s igné entre 
d'Important* achat» de matériel d* 1* Canada et st Chine d* Tchoung-
guerr* à-1 étranger. iKlng. 

Affaure* euran- ètre extrêmement m a l organisée 
On rappelle Ici. à ce sujet que 

s Soviet* ont exprime la m ê m e 
opinion à 1 égard de la Pologne et 
qu'Us n'ont voulu reconnaître com­
m e é l ément d* résistance à 1 armée 
a l lemands , que les p a r u s s e * com­
munistes . Ainsi est ime-t-on a Ber 

Moscou n e considère s o m m e 
m o u v e m e n t d'opposition hongroise 
que celui qui s e r s const i tué par des 
e lernenu bolchevlstes 

Le Kremlin, conclut-on ici, pour­
suit sa politique tradit ionnelle d'in­
fluence datai les Balkans , en vue de 
la tots le bolchevlsatkjn de l'Europe 

L'opinion ea France 
Vichy, 25. — D a n * une apprécia­

tion officiel le française de s événe­
m e n t s e n Hongrie il es t sagnaue 
que las mesures relativ*» à la nou­
velle c o m p o u t i o n d u gouvernemeni 
ont é t é prises tan plein accord entre 
l 'Allemagne et la Hongrie-

Toutes les forces e t toutes 
énergie* de la Hongrie seront mo-
bUisées pour la sruerre contre le 
le bolchevisme et offrent ainsi une 
garant i s pour 1* sécurité d* eet im­
portant territoire s tratégique 

Le nouveau premier ministre bon-

Retrait de la nationalité 
hongroise à plusieurs 

personnalités 
Budapest . 28. — Le tournai offi­

c ie l d aujourd'hui samedi publie, 
d'après l 'agence M i l , un arrête 
gouvernementa l ret irant la natio­
nal i té hongroise s u ministre de 
Hongrie à S tockho lm , Ullem Re-
veczky ainsi qu'au ministre de 
Hongrie * Msdrid Ambro et au 
tonde de pouvoir d s la Ligue Révi­
s ionniste hongroise • Genève 
Hontt. 

Le Kremlin poursuit 
s i politique d'afinence 

dans les Balkans 
Berlin, 38. — Les milieux mil i tai 

res compétent s de s Affaire* étran­
gères du Reich o n t pris connais ­
sance d e la réaction que les événe 
m e n t s de Hongrie ont provoqué 
d a n s le c a m p adverse ori l'on espé­
rait que la Hongrie oonst i tuera lr grois est connu c o m m e éisuit 
en Europe un é lément perturbausui ipart lsan d t la w i lahorat lon euio-
alors q u e n réalité, soul igne-t-oo à ptWnnss. 

Un chiffre minimum 
La réalité est toutefois qu'il n'est 

pas quest ion de la f m de la famine 
et que tous les témoins oculaires, 
même les correspondants ang la i s e t 
américains , ont unan imement an­
noncé que les organ i smes officiels 
du Bengale n'ont aucun moyen , en 
raison de la m a s s e des décès, de 
procéder * un relevé Les chiffres 
publiés Jusqu'ici de 1.8 à S mil l ions. 
sont une es t imat ion m i n l m a de 
v ict imes un iquement d a n s les gran­
des vil les et agglomérat ions . 

La 1 1/2 Uhr Blat t > ta i t remar­
quer à propos de la déclarat ion 
d'Amery : que dirait-on bien à 
Londres s il s 'agissait de la vie pré­
cieuse des Angla is e t des Ju i f s e t 
n o n d'Hindous dont Amery ne pré­
tend pas vouloir min imiser l'Infor 
tune bien qu'il kit osé déclarer : 
c Je su i s très heureux que les chif­
fres beaucoup plus é levés c i tés d'au­
tres source*, s e sont révélés c o m m e 
faux > 

Les évanouissements 
de Mm< Petiot étaient simules 

Paris 29. — Le commissaire prin. 
cipal Massu a entendu dans son 
cab inet du quai des Orfèvres. Mme 
Aimée Leeage. 40 a n s Infirmière, 
demeurant IS. rue Poly. qui est 
l'amie de Nesonnet , le confident d* 
Maurice Petiot. 

M m e Leaage a confirme les décla­
rat ions de Nesonnet . Elle a assisté a 
l en tre t i en au cour» duquel celui-ci 
a mi s la f emme du docteur a u cou­
rant d es conf idences que lui a v a i t 
faites Maurice Pet iot Elle a renou­
velé ses doutes sur sa réalité des 
syncopes de Mme Petiot lorsqu'elle 
apprit les forfaits de s o n mar i 

* Quoique Je ne sois qu'une Infir­
mière et non médecin, a déclaré 
M m e Aimée Lesage. l'ai assez de 
métier pour «vo i t déce lé la s imula­
tion évident* de ces évanouisse­
ments . > 

LA VERGE DE BOULOGNE 
A NIORT 

Niort, 24. — Poursuivant son grand 
voyage a timver* la Pnvnoe. ls vierge 
de Boulogne s été accueillie S Niort 
aujourd'hui par 30.000 Niort»!*. Son 
•éjour dans la vtll* donnera U»u k 
d* grandes fét*s r*llgl*us*a. 

Un mandat de dépôt 
Paris 28. — Cet après-midL 

Berry. Juge, chargé d instruire 1 af­
faire de la rue Lesueur, s'est trans­
porté, e n compagnl* de M* Lefran 
cier, greffier k l'Hôtel-Dieu, pour 
proceder k l'Interrogatoire d identité 
d u marchand de meubles Roland 
Porchon. qui dirigeait vers l'hôtel 
du docteur Petiot, les personnes que 
lui envoyai t Pontard 

Lé magis trat k inculpé de corn 
plicité de vols, ee c rabatteur t 

Stockholm, 28. — L'Office de stsv 
t lst lqu* d* Washington estima qu* 
la population total* de* Ktats-Unls. 
y compris le* troupe» doutre-raer 
s'élève k 13fl.4so.362 km**, ce qu 
représent* un* sugments t ton de 
4 815987 par rapport au ohlffr* de 
la population au lar Juillet 1843, 

L'attribution du certificat de travail 
Pari» 28. — Le Secrétariat géné-l II est utU* qu* e* certificat m*n-

ral * la main-d'œuvre communiqué : t ienne 1** nom et prénom*. l*a dat* 
Il a été demandé à plusieurs re-iet llau d* nalsssrm*. 1* numéro d* la 
use* si i«a travailleur* auxquels ia car** d identité et U profession **tao. 

- t* d* l'intéissaaé. obligations o s travail. 
la loi du 4 septembre 

doivent être pourvus du c o m ­

prise* 
récente 10I 
étendu le* obi 

irévues par 

ficat d u travail 
Seuls, le* homme* de 18 S 45 an* 

appartenant aux entreprises Indus­
trielles commerciale» et artisanale», 
•ont astreint* a détenir un certificat 
de travail II n'exsste aucun* obliga­
tion légal* d'attribution du certifi­
cat da travail aux autre* catégorie» 
de travailleurs 

Néanmoins, dan* 1* but dévlurr 
certain* incidents, e t «n attendant 
que d* nouvelles disposition*, actuel­
lement a l'étude, permettent de do­
ter chaque travailleur d'une pièce 
officielle justifiant a» qualité, 
chefs d'entreprise* et 1** employ 
d'une manière générale, «ont In 
à délivrer à tout leur personnel non 
muni du certificat d* travailleur, un 
certificat aur papier libre, attestant 
que le porteur travailla *ff*ctivi 
sous l*ur* ordre». 

Tout travailleur est Invité a récla­
mer u n tel certificat k «on employeur 

< i * 
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